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TON MOT D’ORDRE : TOUS UN DANS LE CHRIST 

 
Crois-moi... UNE DECOUVERTE SENSATIONNELLE que nous avons à faire, découverte 
splendide, capitale, - des plus importantes qui soient : L’EGLISE. Saint Paul écrit : « Le 
Christ est la tête de l’Eglise, son Corps... Il a aimé l’Eglise, Il s’est livré pour elle ; Il voulait 
la rendre sainte en la purifiant par le bain du baptême et la Parole de vie ; Il voulait se la 
présenter à Lui-même, cette Eglise, resplendissante, sans tache, ni ride, ni aucun défaut ; Il la 
voulait sainte et irréprochable » ; Il se l’est attachée d’un lien indissoluble et ne cesse de « la 
nourrir et d’en prendre soin ». (Eph. 5, 23... 29). 
 
« BIEN GRAND EST CE MYSTERE du Christ et de l’Eglise » (Ep., 5, 32). Le grand dessein 
du Père, son but suprême, dans la Création et la Rédemption, le grand but, donc, de notre vie 
et du monde, est de rassembler tous les hommes dans le Christ, tous devenant un avec le 
Christ et en Lui, tous partageant ainsi dans le Christ sa Lumière, sa Joie, son Amour, sa 
Gloire. Que peut-il y avoir de plus merveilleux ? Or ce RASSEMBLEMENT DES HOMMES 
DANS LE CHRIST, C’EST L’EGLISE. Elle est le signe qui rend le Christ présent parmi les 
hommes et dans lequel Dieu nous offre son salut. Le Christ aime l’Eglise comme son épouse 
qu’il a dotée de dons sublimes. 
 
Assurément ce mystère se réalise AU MILIEU DES HOMMES, POUR DES HOMMES, par-
tiellement PAR DES HOMMES. Il y a tout l’aspect visible de l’Eglise. Certains éléments y 
sont essentiels (sacrements, hiérarchie...). Mais une société faite d’hommes comporte néces-
sairement des imperfections, des petitesses, des étroitesses. D’autres éléments sont tributaires 
des temps et des lieux.  
 
Il est puéril de se laisser obséder par les imperfections humaines de l’Eglise, par l’écrin qui 
recèle le joyau ou la poussière qui recouvre le cristal (tant d’enquêtes, de propos détracteurs) 
et de rester aveugle à sa réalité profonde. 
 
UN ENJEU D’UN PRIX INFINI : découvrir le sens profond de l’Eglise, puis la suivre 
toujours. 
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En suivant la vie de Jésus en Palestine. 
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Le grand mystère 
 
Médite la rencontre décisive qu’il fit de Jésus qui bouleversa toute la vie de saint Paul. Il s’en 
va vers Damas pour persécuter les chrétiens. Le Christ l’arrête. Paul tombe de cheval comme 
foudroyé. Resté momentanément aveugle, il s’ouvre bientôt à une Lumière toute nouvelle. 
Jésus se fait connaître : « Je suis Jésus que tu persécutes » QUELLE REVELATION : persé-
cuter les chrétiens, c’est persécuter Jésus. Jésus est donc vivant... dans les siens ! Cette décou-
verte transforme toute la vie de Paul : « Seigneur, que dois-je faire ? ». (Actes 9). 
 
Ce qui doit surtout nous remplir de vénération pour l’Eglise, c’est qu’elle est mystérieusement 
le Christ, le Christ rendu présent, se prolongeant à travers les espaces et les temps. 
 
Comme dans un corps, écrit Saint Paul (1 Cor. 12), il y a beaucoup de membres, qui ne font 
qu’un, ainsi en va-t-il du Christ. Nous sommes ses membres ; et en Lui, nous ne faisons tous 
ensemble qu’un. Ensemble nous sommes le Christ. Et ce « Corps du Christ » est l’Eglise. 
 
C’est vrai au point qu’on peut dire qu’autrefois toute l’Eglise est déjà morte et ressuscitée 
mystérieusement avec le Christ et en Lui. C’est vrai au point que c’est le Christ Lui-même qui 
continue à prier, à aimer, à souffrir mystérieusement à travers l’Eglise, à travers les siens. 
C’est Lui qui parle, baptise, pardonne, offre... dans l’Eglise. 
 
Membre du Christ ! Quelle responsabilité ! Cela signifie que tu dois te rappeler sans cesse la 
présence du Christ en toi, dans ta vie, vivre de cette présence, conformer tes pensées, tes 
sentiments, tes gestes à ceux du Christ, te sentir très intimement uni à tous ceux qui, comme 
toi, sont membres du Christ, avoir le souci de faire grandir le Christ en toi, dans les autres. 
 

Peuple de Dieu 
 
Avec Abraham, Moïse, le peuple d’Israël, Dieu a conclu une merveilleuse alliance. Ils 
l’accepteraient vraiment comme leur Dieu, et Lui les considérerait vraiment comme son 
peuple. Voici en quels termes émouvants le Seigneur exprime sa sollicitude pour son peuple 
lors de la captivité à Babylone : « Je les rassemblerai de tous les pays... Je les ramènerai ici 
pour qu’ils y habitent en sécurité ; ils seront mon Peuple, et je serai leur Dieu. Je leur donnerai 
un seul cœur... avec eux, je conclus un pacte éternel... Je trouverai ma joie à leur faire du bien. 
Je les planterai solidement dans ce pays, de tout mon cœur... » (Jé. 32, 37-41). 
 
Et toute l’histoire d’Israël sera un miracle continuel. Seule la présence de Dieu explique que 
ce petit peuple ait pu, au milieu de grandes nations, se maintenir, ressusciter si souvent et 
garder toujours vive en lui la grande espérance du Messie... 
 
Or Israël était une image du VRAI PEUPLE DE DIEU : L’EGLISE.  
 
Dieu est si présent dans son peuple, dans sa famille ! Par sa survie et son accroissement à 
travers tant d’obstacles et de tempêtes, par la sainteté et la vérité dont elle rayonne, par sa 
fidélité à l’Esprit..., son histoire est un miracle perpétuel. 
 
Sois toujours fier d’appartenir à ce Peuple de Dieu. Vis intensément avec l’Eglise et en esprit 
d’Eglise, vraiment UN avec tes frères. Garde une confiance inébranlable en l’Eglise. 
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Comme tu dois l’aimer 
 
Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus a consacré son cœur et sa vie à l’expansion de l’Eglise 
qu’elle aimait tant. Dans les jardins du Vatican, sa statue le rappelle. Sur le socle est gravé : 
« J’aime l’Eglise, ma Mère ». C’est, peut-on dire, le résumé de sa vie, son grand but, un peu 
comme sa devise. L’inscription suggère la conscience qu’avait Thérèse d’avoir été engendrée 
à la vie d’enfant de Dieu par l’Eglise, d’avoir tout reçu d’elle pour sa vie de chrétienne. Mais 
ces mots rappellent aussi à quel point elle a voulu mettre toute sa vie au service de cette Mère 
pour qu’elle puisse étendre son action et faire naître à la vie divine des enfants de plus en plus 
nombreux. Elle vivait intensément en esprit avec les prêtres, les missionnaires, offrant pour la 
fécondité de leur travail prières, humiliations, épreuves, souffrances... 
 
L’Eglise est TA MERE dans toute la force du terme. Tu le sais, tu portes deux vies en toi : ta 
vie naturelle, à laquelle tu portes le plus vif souci, et ta vie surnaturelle, la vie de Dieu en toi, 
qu’hélas, tu oublies souvent. Non pas deux vies juxtaposées : la vie surnaturelle pénètre notre 
vie naturelle pour l’illuminer, la transfigurer, lui imprimer un caractère proprement divin. Par 
elle, tu participes à la vie même, à la nature de Dieu. (Jo, 3). Comme nous devrions nous 
émerveiller et voir notre vie, jusque dans les plus petits détails, dans cette perspective ! Or, 
cette vie-là, l’Eglise seule peut la faire jaillir et grandir en toi. Nul ne peut atteindre cette Vie, 
ce salut, si ce n’est, consciemment ou inconsciemment, par l’Eglise. Elle répand ses dons 
merveilleux dans les siens par la Parole, la messe, les sacrements, la prière, l’action... 
 
Quelle vénération ne dois-tu nourrir pour une telle Mère, qui te comble de tant de bienfaits. Et 
si sublimes ! Comme tu dois attendre d’elle et désirer tous ces trésors spirituels qui jaillissent 
d’elle comme de leur source ! Imprègne-toi de sa Parole. Ouvre largement ton âme aux fruits 
prodigieux de ses sacrements. Mets tout en œuvre pour l’aider à réaliser sa mission. Efforce-
toi de te montrer digne fils ou fille d’une telle Mère. 
 

L’animateur 
 
Lors de la mort de Jésus, les Apôtres sont désemparés, découragés. Ils n’y comprennent plus 
rien. Tous leurs espoirs semblent déçus. Ils ont peur ; ils n’osent même plus se montrer en 
public ; ils se verrouillent au Cénacle. Même le jour de l’Ascension, ils paraissent encore 
n’avoir pas compris grand-chose au message du Christ. Or il suffit que le jour de la Pentecôte, 
l’Esprit-Saint les envahisse pour qu’ils soient métamorphosés. (Actes 2). Aussitôt leur peur 
s’évanouit. Un amour tout neuf, un dynamisme irrésistible s’emparent d’eux. Ils se mettent à 
proclamer l’Evangile avec la plus grande assurance. 
 
En même temps, ce même Esprit ouvre les cœurs des auditeurs émerveillés. Ils se conver-
tissent en masse et reçoivent le baptême. Ces premiers chrétiens ne cesseront de se multiplier, 
ne formant qu’un cœur et une âme sous le souffle du Saint-Esprit. 
 
Rappelle-toi, d’abord, que le Saint-Esprit est une Personne. Quelqu’un, un Ami qui te parle et 
vit avec toi, l’égal du Père et du Fils, partageant avec eux une vie unique. Il est « l’Amour 
mutuel du Père et du Fils ». De ce fait, il est L’AME DE L’EGLISE, œuvre par excellence de 
l’Amour. C’est Lui qui éclaire l’Eglise, la guide, la purifie, la sanctifie. C’est Lui qui réalise 
son unité et qui seul pourra mener cette unité à sa plénitude. Au début Il manifeste sa présence 
de façon plus spectaculaire dans l’Eglise pour la lancer dans un grand élan missionnaire. Mais 
Il y est toujours présent et toujours à l’œuvre. 
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Il fait tout aussi en chaque chrétien. Il est l’Hôte de notre âme, l’Ami qui, comme dans les 
Apôtres, comme en Marie, comme en Jésus, réalise tant de merveilles en nous. C’est Lui qui 
nous donne lumière, force, amour... C’est en Lui et par Lui que nous sommes enfants de Dieu, 
pouvant appeler Dieu « notre Père ». Il répand ses « charismes » pour le bien de l’Eglise. 
 
Suis donc toujours l’Eglise avec une foi inébranlable. Qui suit l’Eglise, suit l’Esprit-Saint et 
reste sous son influence. Mets-toi intensément sous l’influence de l’Eglise. 
 

Sur le roc 
 
Jésus déclare à Simon-Pierre : « Tu es Pierre et sur cette pierre, je bâtirai mon Eglise, et les 
portes de l’enfer ne prévaudront point contre elle. Et je te donnerai les clefs du Royaume des 
cieux... ». Paroles solennelles qui manifestement, au moment où Jésus établit les fondements 
de son Eglise, ne portaient pas seulement sur Pierre, mais sur tous ses successeurs ! 
 
Don Bosco nourrissait la plus profonde vénération pour le Pape. Dès que celui-ci avait parlé, 
il renonçait aussitôt à son point de vue pour adopter celui du Pape. Pour répondre au souhait 
du Pape, il accepta bien des humiliations, entreprit des œuvres pour lesquelles il avait d’abord 
éprouvé des réticences et qui lui susciteraient bien des préoccupations et bien des fatigues. Il 
déclarait : « Un désir du Saint Père est un ordre pour nous ». 
 
Le Christ a voulu rester d’une manière toute spéciale présent dans son Eglise en quelqu’un 
qui serait son « vicaire », son remplaçant, qui jouirait de manière particulière de l’assistance 
de son Esprit de Lumière et d’Amour pour qu’il puisse guider infailliblement l’Eglise dans les 
voies du salut. Celui qui est avec le Pape, est avec le Christ ; celui qui serait contre le Pape, 
serait, par le fait même, contre le Christ... 
 

Ta chance souveraine 
 
En ce temps-là, Dieu dit (Gen. 6-8) : « Je vais exterminer l’homme de sur la terre » ; car, son 
cœur s’est tourné vers le mal. Mais Noé trouva grâce à ses yeux : c’était un homme juste et 
intègre, il marchait devant Dieu. Dieu lui dit un jour : « Fais-toi une arche de bois résineux… 
Voici que je vais faire venir le déluge... Mais j’établirai mon alliance avec toi ; tu entreras 
dans l’arche, toi et tes fils, ta femme et les femmes de tes fils... » Quand l’arche fut achevée, 
Noé y entra avec les siens sur l’ordre de Dieu. Le déluge détruisit la terre. Seuls furent sauvés 
ceux qui se trouvaient dans l’arche ; en-dehors d’elle, il n’y avait eu que ruine et mort. 
 
Image de l’Eglise, que Dieu a voulue comme UNIQUE ARCHE DE SALUT : « Les contem-
porains de Noé, dit Saint Augustin, n’ont pas cru à son avertissement et ils ont péri. Le Christ 
bâtit son Eglise comme une arche de salut et nous invite à y entrer ». 
 
Jésus a tout remis entre les mains de son Eglise. Il a fait d’elle l’unique dispensatrice, l’unique 
canal de la grâce. Personne ne peut être enfant de Dieu, membre du Christ, personne ne peut 
être agréable à Dieu ni vivre de sa grâce et se sauver si ce n’est par elle. Plus on se met sous 
son rayonnement, plus on est empli de Lumière et de Vie. 
Qu’en sera-t-il alors de ceux qui n’adhèrent pas à l’Eglise du Christ ? Ceux qui, cherchant 
Dieu, veulent mener une vie droite, peuvent se sauver en raison de leur bonne foi et de leur 
bonne volonté (baptême de désir). Mais c’est de l’Eglise et par elle qu’inconsciemment, ils 
recevront le salut et nous devons tout faire pour qu’ils parviennent à la plénitude de la vérité 
et de la vie en adhérant expressément à l’Eglise du Christ. 
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Tu es un PRIVILEGIE. Ton grand titre de gloire est d’appartenir à l’Eglise. Sois-en toujours 
fier. Sois un membre vivant de l’Eglise. Prie, offre, souffre, travaille pour que beaucoup 
d’autres puissent jouir du même privilège que toi. 
 

 

CAMPS 
 

NOTRE DAME AUXILIATRICE 
DU 10 AU 31 JUILLET (pour les filles) 

 
SAINT JEAN BOSCO 

DU 1er AU 22 AOUT (pour les garçons) 
 

VIENS AVEC NOUS A 
 

SAINT BONNET LE CHATEAU 
 
Réserve dès maintenant dans les grandes vacances les dates indiquées. Ce camp sera des 
journées cent pour cent orientées vers le Ciel, où tous ne feront qu’un seul cœur et une seule 
âme, tous tendus vers un même idéal, partageant les mêmes joies et la même ferveur. 
 
 

LES COMPAGNONS DE L’IMMACULEE CONCEPTION. 
 
Ce sont des jeunes (garçons et filles) qui s’engagent sur les traces de Saint Dominique Savio, 
dont ils veulent imiter les traits caractéristiques : amitié fervente et généreuse pour Jésus et 
Marie, haine du péché, piété, joie, pureté, apostolat, fréquentation régulière et fréquente des 
sacrements de Pénitence et d’Eucharistie. 
 

QUI EST SAINT DOMINIQUE SAVIO ? 
 
Un élève de Don BOSCO, le TEMOIN PRIVILEGIE donné par l’Eglise aux jeunes comme 
chef de file pour les entraîner dans une vie de foi et d’amitié authentique envers Jésus et 
Marie. 
 

POUR ENTRER DANS CETTE COMPAGNIE ET RECEVOIR CETTE REVUE, 
 
il suffit de nous écrire en spécifiant nom et adresse complète (TRES LISIBLEMENT) et 
aussi, si possible : âge, profession, classe. 
 

SI TU VEUX T’ENGAGER PLUS GENEREUSEMENT, FAIS TA PROMESSE. 
 
Avertis-nous plusieurs semaines à l’avance. Nous te communiquerons aussitôt les 
renseignements utiles. Ne fais cette promesse, qui exige une préparation intense et 
généreuse, que si tu es bien décidé à la tenir jusqu’au bout. 
 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS, NOUVELLES : 
ABBE JEAN GERARD  PRIEURE SAINT-PIERRE-JULIEN-EYMARD 

             F-38240 MEYLAN 


